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L e Bon Père Frédéric 
Apôtre de Marie 

parle P. Onésime L A M O N T A G N E , O. F. M., 
vice-poslulaleur et gardien de la Crypte-Musée aux Trois-Rivières 

Le Bon Père Frédéric, cofondateur du pèlerinage du 
Cap-de-la-Madeleine, s'éteignait avec le jour. C'était le 
4 août 1916, fête de saint Dominique, apôtre du Rosaire. 
Quelle coïncidence providentielle! 

Un tryptique pourrait, sous l'angle du Rosaire, résumer 
cette vie de soixante-dix-huit ans. 

Le premier tableau, en arrière-plan, rendrait la Flandre 
française, sa patrie d'origine, avec de grandes plaines 
irriguées de canaux. Ici et là, des moulins à vent, tels 
d'immenses cactus. De nombreux sanctuaires dédiés à la 
Mère de Dieu ont valu, en partie du moins, à ce territoire 
nordique de la France, le beau surnom de fief mariai. 
Nommons Notre-Dame-des-Dunes pour les marins pleins 
de confiance dans l'Étoile de la Mer, Notre-Dame de Bolle-
zeele, l'abbaye trappistine de Sainte-Marie-du-Mont, etc. 

En avant-scène on verrait la famille Janssoone réciter 
quotidiennement le rosaire selon la méthode d'Alain de 
la Roche. Chaque Ave s'accompagnait d'un sous-énoncé 
du mystère. C'était le rôle de la maman. Il revenait au 
cadet de réciter les prières. Dans l'occurrence, le jeune 
Frédéric dut s'acquitter de cette douce tâche, étant le 
treizième et dernier enfant à la maison. 

La Palestine, patrie d'élection, occuperait le deuxième 
tableau. Pendant quatorze ans, le Bon Père Frédéric, par 
la lecture, la méditation et la contemplation, a vécu les 
mystères du Rosaire. Membre de cette équipe franciscaine 
des gardiens des vieux sanctuaires en Terre Sainte, il a 
visité, entre autres lieux sacrés, l'église Sainte-Anne où 
naquit Marie, Bethléem, Nazareth et le Tombeau de la 
Vierge près de Gethsémani. 

Enfin, le troisième tableau, localisé au Cap-de-la-
Madeleine. Cette fois, le serviteur de Dieu prêche les 
mystères du Rosaire par la parole, par les écrits et par 
les actes. 
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I. — P A R O L E 

Une vingtaine de sermons sur la T. S. Vierge forme­
raient un compendium de mariologie. Immaculée Concep­
tion, Nativité, Présentation au Temple, Annonciation, 
Purification, Assomption, Beauté, Salutation angélique, 
autant de thèmes par où un fils aimant sait exalter sa 
Mère du ciel. 

S'agit-il de l'Immaculée Conception, privilège défendu 
par l'Ordre Séraphique, il montre l'action de la grâce en 
Marie: affranchissement du péché originel et de ses suites; 
puis, la collaboration de la Privilégiée: fuite du monde et 
acceptation des peines de la vie. 

Privilège grand en lui-même et dans ses circonstances, 
grand par sa gratuité et sa singularité. « Le prophète 
Jérémie et saint Jean-Baptiste... ont été sanctifiés dès le 
sein de leur mère; ils n'ont pas gémi longtemps sous le 
poids du péché, mais ils l'ont porté cependant. Vous êtes 
la seule, ô ma Mère, oui, la seule en faveur de qui le 
Seigneur a déployé la force de son bras tout-puissant, a 
dérogé à ses immuables décrets; et vous êtes la seule 
choisie entre toutes les filles de Jérusalem pour être sa 
colombe, son amie, sa toute belle, son unique bien-aimée. » 

La Nativité de la Vierge se distingue des autres par la 
participation la plus complète possible à la sainteté de 
Dieu — exemption du péché —, à la gloire de Dieu — 
maternité divine —, à la puissance de Dieu — intercession 
efficace —, de sorte qu'Elle est la plus sainte des vierges, 
la plus glorieuse des mères et la plus puissante des créa­
tures. 

« Je vous adore, ô mon Dieu, dans la naissance de 
cette nouvelle créature que vous donnez au monde en ce 
jour et que vous y faites paraître entre tous les enfants 
d'Adam comme un lys entre les épines par la grâce et la 
sainteté qui distinguent sa naissance de la naissance crimi­
nelle des autres hommes qui naissent vos ennemis et sujets 
à votre colère. Vous l'aviez promise, ô mon Dieu, cette 
nouvelle créature en qui commence à luire l'espérance des 
pécheurs; et l'inimitié que vous aviez mise entre cette 
femme et le serpent commence à paraître dès son entrée 
dans le monde, comme elle a paru dans son Immaculée 
Conception. C'est donc ici le prélude de la victoire que 
son Fils doit un jour remporter sur les puissances de 
l'enfer. » 

[380] 
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d 'une personne v i v a n t e : il a v a i t une expression de sévé­
r i té , mêlée de tr istesse. . . » 

A r e m a r q u e r la ressemblance avec la F e m m e de l 'Apo­
calypse enveloppée de soleil. M a i s pourquo i ce regard qu i 
scrute l 'hor izon? P o u r q u o i ce t t e phys ionomie te l lement 
s o m b r e ? L e d ragon menaçai t - i l ce t a u t r e refuge des 
pécheurs ! 

* 
* * 

Quelle p a r t le P è r e Frédér ic a-t-il prise d a n s le déve­
loppemen t du C a p ? 

Les faveurs accordées p a r N o t r e - D a m e commença ien t 
à peine à signaler son sanc tua i re à l ' a t t en t ion universelle. 
A ce t t e époque , p a s de rails, ni d ' a u t o b u s . Il fallait s 'y 
rendre en vo i tu re ou à pied d a n s le sable m o u v a n t . 

L a p ropagande s ' imposai t . Publ ic is te , annonceur , p ré ­
dica teur , a u t r e m e n t di t , h é r a u t de Mar i e , tel fut le rôle 
vér i table , i m p o r t a n t com me la réclame, du Pè re Frédér ic . 
A t r ave r s les campagnes , de diocèse en diocèse, de pe t i t s 
pas pressés, c 'est lui. Il prêche des t r i d u u m s sur la T . S. 
Vierge, t r a i t e de la Te r r e Sa in te , lieu d ' accompl i ssement 
des mys tè res du Rosaire . Après quoi, il conseille une visite 
au C a p . 

D ' o ù les cen ta ines e t les milliers de pèlerins. D é p a r t en 
b a t e a u sur l 'air de Y Ave maris Stella. A u t o u r d 'un au te l 
incandescent , les chapele t s glissent des lèvres, en t remêlés 
de pensées e t de chan t s . Là-bas , messe, procession, sa lut 
du T . S. Sac remen t occupen t la journée . 

Déjà en 1888, q u a t r e pèler inages, soit dix mille per­
sonnes, de Nicolet e t des Trois-Rivières , e t ils se mul t ip l ie­
ron t à l'infini au pied du t rône de la M a d o n e na t iona le . 
Élevée de ter re , Elle a t t i r e t o u t à Elle. 

Cr ieur publ ic , hau t -pa r l eu r , l ' inv i ta t ion p ressan te de 
la Reine , le Pè re Frédér ic la lançai t à tous les ven t s . C 'es t 
s u r t o u t pa r lui q u ' o n al lai t à M a r i e . 

* 

Les Franc isca ins accep tè ren t la ga rde du C a p . E n fait 
foi ce t t e le t t re de M g r Clout ier , écr i te le 20 avri l 1900: 
«Mons ieur D u g u a y a é té a idé ma in t e s fois d a n s le passé pa r 
les Fils d e ' s a i n t François , é tabl i s au Commissa r i a t de 
Te r re Sa in te . Il le sera encore à l 'avenir p a r sui te d ' u n 
a r r a n g e m e n t que le zèle e t le d é v o u e m e n t de ces bons 
Pères nous on t pe rmis de faire avec eux, e t en v e r t u 
duque l une bonne par t i e de leur t rava i l sera, p o u r un t e m p s 
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indé te rminé , consacré à la desser te de ce lieu de pèleri­
nage. Ce. sera, nous n ' en dou tons pas , une bonne nouvel le 
à vous apprendre , q u a n d vous vous rendrez au c h a r m a n t 
sanc tua i r e du C a p , vous y t rouverez , o u t r e le pieux e t 
dévoué curé de la paroisse, le Pè re Frédér ic don t la répu­
t a t i o n de science e t de v e r t u est connue , et le Révé rend 
P è r e Augus t in qu i le seconde avec zèle e t succès. Les 
Franc i sca ins du Commissariat a u r o n t donc , j u squ ' à nouvel 
ordre , e t de concer t avec M . le curé de la paroisse, la 
charge e t la desser te du sanc tua i re dédié à N o t r e - D a m e 
du Sa in t Rosaire , ainsi que le soin de la confrérie du m ê m e 
n o m et de l 'œuvre des pèlerinages. Ils sont p r é sen t emen t 
r evê tu s de tous les pouvoirs e t de t o u t e jur id ic t ion à ce t 
effet. » 

P o u r une raison par t icul ière à leur Ordre , les enfants 
du Povere l lo rés ignèrent b i en tô t cet honneur . « Si les 
Miss ionna i res Ob la t s de M a r i e Immacu lée , a v o u e le 
R. P . A r t h u r Joya l , O. M . L, o n t é té appelés à la desser te 
du Pèler inage de N o t r e - D a m e du C a p , ils le do ivent , en 
une large mesure , au Pè re Frédér ic , qui , selon t o u t e 
apparence , souffia leur n o m à l'oreille de M g r l ' évêque 
des Trois-Rivières . » L ' a t t e s t e u n e le t t re du Pè re Frédér ic 
à M g r Clout ier , en d a t e d u 31 a o û t 1893: « L 'œuvre . . . 
semble d e m a n d e r la présence d ' u n e Corpo ra t ion reli­
gieuse, com m e serai t v. g. la Société des Ob la t s de M a r i e 
I m m a c u l é e . » 

Les défenseurs de l ' Immacu lée Concep t ion céda ien t 
volont iers le pos te aux donnés de l ' Immaculée . E n réal i té , 
plusieurs c o m m u n a u t é s , la colonie ent ière , o n t t ravai l lé 
pour ce clocher na t iona l , ca tho l ique . 

* 
Le c o u r o n n e m e n t de N o t r e - D a m e du C a p fut aussi le 

cou ronnemen t , d a n s u n e apothéose , de l 'œuvre d u Pè re 
Frédér ic . 

U n témoin décr i t le miss ionnai re le d i adème de la 
Vierge d a n s les ma ins . « Il p a r u t aussi s imple e t aussi 
p a u v r e qu ' i l é t a i t d 'ordinaire . . . , sauf qu ' i l a v a i t l 'air 
l égèrement cont ra r ié . » 

Légè remen t con t ra r i é ! Sans d o u t e à cause de la mise 
en évidence de sa misérable personne. Il jubi la i t c e p e n d a n t 
en ce t r i omphe mar ia i . 

N o t r e - D a m e d u Ca rme l a v a i t h a n t é son imagina t ion 
d 'enfan t , ses premières années religieuses ava ien t honoré 
l ' Immacu lée Concept ion , e t m a i n t e n a n t il vena i t d 'égrener 
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des jours nombreux aux pieds de la Reine du Rosaire . I l 
s'en souvena i t . 

Ce d iadème, il s 'en souvena i t aussi , des Ter t ia i res 
i r landais de M o n t r é a l , le 15 a o û t 1898, e t donc six ans 
a u p a r a v a n t , l ' ava ien t déposé p r i v é m e n t sur le front d e 
N o t r e - D a m e . Oublierai t- i l q u e ces frères en sa in t François 
l ' ava ien t fabriqué avec les bijoux qu ' i ls p r o m e t t a i e n t de 
ne p lus remplacer ? 

C 'es t encore lui qui ava i t mis aux doigts de sa M è r e du 
ciel le beau rosaire en bois de Te r r e Sa in te . 

A la vue de ce t te ova t ion à N o t r e - D a m e , au souvenir 
de sa faible quo t e -pa r t , le P è r e Frédér ic é t a i t c o n t e n t e t 
con t ra r ié . 

C O N C L U S I O N 

C o m m e l 'Oratoire Sa in t - Joseph d u M o n t - R o y a l doi t 
beaucoup au Frè re André , le Cap-de- la -Madele ine n ' a p a s 
soldé encore t o u t e sa d e t t e envers le Bon Père Frédér ic . 
P o u r t e rminer cet aperçu mar ia i d 'une vie e x t r ê m e m e n t 
remplie , r appe lons que lques souvenirs relat ifs à ce sujet . 

* 
* * 

Le 20 juin 1948 m a r q u a i t le so ixant ième anniversa i re 
du Prodige des Yeux de N o t r e - D a m e a u C a p . C e t t e 
solennité va lu t à la C r y p t e - M u s é e la visite de S. Exc . 
M g r I ldebrando A n t o n i u t t i , délégué aposto l ique . Voici 
un ex t ra i t d u sermon qu ' i l p rononça i t à ce t t e occasion à 
la messe pontificale: « N o u s ne p o u v o n s p a s ne pas r a p ­
peler en ce t t e solennelle c i rconstance, e t avec une bien 
vive émot ion , la faveur ex t raord ina i re accordée à quelques 
âmes privilégiées d a n s ce m ê m e sanc tua i re , lorsque N o t r e -
D a m e ouvr i t ses yeux e t j e t a un regard de t endre bon té 
sur ses pieux vis i teurs . Le B o n Père Frédér ic , témoin de 
l 'exceptionnel événement , disai t que , pa r ce t t e manifes­
ta t ion , la sa in te Vierge voula i t ind iquer qu 'e l le regardera i t 
avec une bon té spéciale ceux qu i v iendra ien t l ' invoquer d a n s 
son sanc tua i re . Ce regard de bon té materne l le s 'est donc 
prolongé, d ' une man iè re symbol ique , depuis ce jour béni 
j u squ ' à p résen t sur tous les pèlerins qu i sont venus à ce 
sanc tua i re s 'agenouiller aux pieds de Mar i e , pu i s san te 
avoca te , la supp l ian t de je te r sur eux ses regards miséri­
cordieux, Illos tuos miséricordes oculos ad nos converte. » 

Les lecteurs nous s au ron t gré d ' évoquer cer ta ins inci­
den t s de la dél ivrance de Ghyve lde , ville na t a l e du B o n 
Père Frédér ic , p a r les so lda ts canadiens , en 1944. Ils y 
péné t rè ren t , déta i l in té ressant , le chapele t au cou. A la 
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vue d'une image du saint religieux, ils s'agenouillèrent 
pour une prière. Et c'est ainsi que les fils du pays où 
mourut le Serviteur de Dieu secoururent les fils du pays 
où il naquit. Et que le Canada, bénéficiaire d'un tel apos­
tolat mariai, eut un retour de gratitude envers la Flandre 
française, sa bienfaitrice. Autant de traits à la louange 
des nôtres que nous ont racontés les Ghyveldois lors de 
notre passage chez eux pendant l'Année Sainte. 

Autre fait. Les Compagnons de Notre-Dame, aux 
Trois-Rivières, mirent à l'affiche de leur théâtre, en mai 
1951, le Combat des Élus, dramatisation de la vie du Bon 
Père Frédéric. Le Père Emile Legault, C. S. C , qui n'est 
plus à présenter, a daigné préfacer l'édition de la pièce 
de son jeune ami Jean Pellerin. De ce drame intensément 
spirituel et classique, voici un extrait concernant le Pro­
dige des Yeux de Notre-Dame du Cap. Le Père Augustin 
cause avec son intime le Père Frédéric. 

Augustin: «... Je n 'ai pas eu part au regard de Notre-
Dame du Cap. 

— Le regard de Notre-Dame!... Comment ai-je pu 
survivre! Moi, un indigne, un pécheur, sans mérite... 
C'est indicible. C'est incroyable, voilà pourquoi je n'en 
parle à personne. 

— Mais puisque vous l'avez vue... 
— Je l'ai vue... Est-ce ma faute si je l'ai vue? J'étais 

là, tout près des témoins, c'est à cause d'eux qu'Elle a 
ouvert les yeux. Moi, je ne méritais pas d'être là... 

— Notre-Dame aime cette contrée, bénis soient ses 
serviteurs. 

— Je ne parle jamais de ces choses. Ce souvenir me 
possède tout entier. » 

* 
* * 

M e Léon Morel, avocat de Dunkerque, vient à peine de 
terminer une biographie de son petit cousin le Père Fré­
déric. On nous permettra de citer ici la conclusion de la 
préface qu'a signée Son Excellence M. Vladimir d'Or-
messon, ambassadeur de France près le Saint-Siège: 

« Pendant la splendide Année Sainte 1950, j 'ai eu la 
joie, en tant que représentant officiel de la France près le 
Saint-Siège, d'assister, à Saint-Pierre de Rome, à la béati­
fication d'une humble fille de notre terre champenoise, 
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ia M è r e M a r g u e r i t e Bourgeoys , qui , née à T r o y e s en 1620, 
venue a u C a n a d a en 1653, y fonda la Congréga t ion de 
N o t r e - D a m e — toujours florissante — et m o u r u t en odeur 
de sa in te té à l ' aube du x v m e siècle. J ' a i e n t e n d u le pané ­
gyr ique de la nouvel le b ienheureuse , en qu i s 'unissa ient 
la F r a n c e e t le C a n a d a , magni f iquement prononcé d a n s 
la chaire de no t r e église na t iona le de Saint-Louis-des-
F rança i s de R o m e par l ' éminent pré la t que la confiance 
d u Sa in t -Pè re a élevé à la charge d ' a rchevêque de M o n t ­
réal, S. E x c . M g r Léger, que tous les F rança i s de R o m e 
o n t appr i s à admi re r e t à révérer e t que je me p e r m e t s 
personnel lement de considérer, avec respect , comme u n 
t rès cher ami . 

« Au seuil de ce beau livre qu i évoque l 'une des figures 
les plus a t t a c h a n t e s que la F r a n c e chré t ienne a i t données 
a u C a n a d a , qu ' i l m e soit permis d ' é m e t t r e le v œ u q u e 
Sa in t -P ie r re de R o m e re tent i sse de nouveau des accen t s 
du Te Deum qui , consac ran t la gloire céleste d ' un fils du 
Poverello, a t t e s t e r a une fois encore, a u c œ u r de l 'Eglise 
romaine , la f ra terni té — d a n s tous les sens du m o t — de 
la F r a n c e e t d u C a n a d a . » 

T O M B E O U V E R T E 
Le Père Frédéric ici repose, 
Enfin, après soixante-dix-huit ans ! 
Il s'est figé. Sous ses paupières closes 
A-t-il gardé les images d'antan ? 

Les ailes des moulins au gré des vents, 
Le rosaire en famille, avec ses pauses 
Pour les réflexions de la maman. 
Les contes près du feu, mille autres choses... 

Vendeur de drap, au tournant du chemin, 
Il suit le Christ dans le cloître d'Amiens; 
Il parcourra bientôt la Terre Sainte. 

Ne puis-je voir dans son regard vitreux 
Le ciel de mon pays, surtout l'empreinte 
De la Reine du Cap ouvrant les yeux ? 
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APPENDICES 

Commentaire de l ' A v e M a r i a 

par le Bon Père F R É D É R I C 

A V E 

Ave : Je vous salue, pleine de grâces, le Seigneur est avec 
vous; vous êtes bénie entre toutes les femmes. La Vierge, 
humble et timide, se trouble à ces paroles et se demande 
quelle peut être cet te salutation. L'ange la rassure: « Ne 
craignez point, Marie ; Ne timeas, Maria, car vous avez t rouvé 
grâce devant Dieu; voici que vous concevrez et que vous 
mettrez au monde un fils à qui vous donnerez le nom de 
Jésus; il sera grand et il sera appelé le Fils du Très-Haut et 
le Seigneur lui donnera le trône de David, son père, il régnera 
éternellement sur la maison de Jacob et son règne n ' aura 
pas de fin. » Marie lui demande modestement comment cela 
se fera; et l 'ange répond: « Le Saint-Espri t surviendra en 
vous et la vertu du Très-Haut vous couvrira de son ombre. 
E t c'est pourquoi le Saint qui na î t ra de vous sera appelé 
Fils de Dieu. E t voici que votre cousine Elisabeth, elle aussi, 
aura un fils dans sa vieillesse, parce qu'il n 'y a rien d ' impos­
sible à Dieu. » Et Marie répondit ces paroles que nous disons 
trois fois le jour: Ecce ancilla Domini, fiat mihi secundum nerbum 
iuum. Que de grandes choses nous rappelons, en disant : Je vous 
salue. Ne prononçons donc jamais ce mot Ave qu 'avec les senti­
ments d 'une haute estime pour l 'éminente sainteté de la Vierge, 
d 'un profond respect pour son incomparable grandeur, mais 
aussi d 'une grande joie pour son ineffable bonheur; et disons-
lui avec la sainte Eglise notre Mère: Acceptez, ô Marie, cet 
Ave, ce salut: Sumens illud ave, comme s'il venait de la 
bouche même de l 'ange: Gabrielis ore. Affermissez-nous dans 
la paix que vous avez apportée au monde: Funda nos in pace, 
en effaçant le nom d 'Eve , de si douloureuse mémoire: Mutans 
Evae nomen ! 

M A R I A 

Maria, Marie! Que de sens renfermé dans ce nom! sur tout 
t rois: Dame, maîtresse, reine. Marie, en devenant Mère de 
Dieu, est devenue véri tablement souveraine de l 'univers, 
reine des anges et des hommes. Etoile: l 'Eglise la salue étoile 
de la mer: Ave, maris Stella. Le monde est comparé à une 
vaste mer orageuse; et nous, nous sommes ballottés par ses flots 
tumul tueux, les flots de toutes les t en ta t ions ; et Marie, la 
brillante étoile, est scintillante au-dessus de nos têtes. Fixons 
sur elle un regard de confiance et d 'amour, et elle guidera 
notre frêle nacelle et nous introduira sûrement au port . Si 
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vous êtes ballottés par les tr ibulations, respice slellam, dit 
saint Bernard, regardez l'étoile; si votre esquif est près de 
sombrer, voca Mariam, appelez Marie. Que ce nom béni soit 
toujours sur vos lèvres, qu'il reste gravé dans votre cœur. — 
Amertume: ô vous toutes, qui que vous soyez, qui êtes visitées 
par la douleur, âmes souffrantes, regardez Marie . Voyez ces 
sept glaives acérés qui t ranspercent son cœur: prophétie de 
Siméon, la fuite en Egypte, les trois jours d'absence, rencontre 
de Jésus por tan t sa croix, le crucifiement, la descente de la 
croix, la sépulture de Jésus. Elle est vraiment la Reine des 
martyrs , mais aussi la consolatrice des affligés. O vous qui 
pleurez, appelez Marie, et Marie viendra essuyer vos larmes. 

G R A T I A P L E N A 

Admirables paroles qui rappellent que Marie est la plus 
pure et la plus sainte de toutes les créatures, élevée au-dessus 
des neuf chœurs des Anges et que Dieu l 'aime plus que tous 
les Saints ensemble... Vierge avant , pendant , après sa mater­
nité divine (son enfantement) ... Aimons donc Marie et 
invoquons-la, Dieu ne lui refusera pas : il l 'aime t an t . 

D O M I N U S T E C U M 

Dieu est avec toutes ses créatures par sa toute-puissance, 
mais il est plus spécialement avec l 'âme du juste. Si quelqu 'un 
m'aime, a dit Jésus, il gardera ma parole et mon Père l 'aimera 
et nous viendrons à lui et nous ferons en lui notre demeure. . . 
Comme le Seigneur a donc dû être avec Marie. . . Oui, ô Vierge 
aimable, Mère admirable, votre Fils est avec vous: Dominus 
tecum, dans l ' Incarnation, naissance à Bethléem, en Egypte, 
à Nazareth, à Jérusalem, au ciel... Jésus possède le cœur 
de Marie, voilà l 'union intime. Dieu est à la porte de notre 
cœur, debout, et il frappe: Ecce sto ad ostium et pulso (Apoc, 
ni , 20). Praebe, fili mi, cor tuum mihi (Prov., x x m , 26); mon 
fils, donne-moi ton cœur. 

B E N E D I C T A T U IN M U L I E R I B U S 

Que cet te parole de l 'ange s'est admirablement réalisée 
pour Marie et qu'elle-même, dans l 'extase de sa reconnais­
sance, a bien prophétisé, en disant : Beatam me dicent omnes 
generationes... O Vierge bénie, les Pères et Docteurs vous ont 
bénie... A t ravers tous les âges: témoins tous ces sanctuaires 
élevés à votre gloire pour vous proclamer bénie: Not re -Dame 
de Lorette, Not re -Dame des Anges; et en France Notre-
Dame de la Treille... Not re -Dame de France.. . Not re -Dame 
de Fourvières, Not re-Dame de la Garde, Not re-Dame de la 
Salette, Not re -Dame de Lourdes. Les peti ts enfants bégaient 
votre nom, les jeunes gens, les jeunes personnes, les per­
sonnes à l 'âge mûr, les vieillards... E t toutes les femmes sont 
bénies en vous. O mes sœurs bien-aimées, que vous êtes 
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redevables à Marie. Lisez l 'histoire et voyez ce que vous 
étiez avant elle, ce que vous êtes encore chez les Turcs, les 
Indiens, etc. 

E T B E N E D I C T U S F R U C T U S V E N T R I S T U I 

L'ange avai t cessé de parler, Marie avai t consenti; il se 
retira. Or, en ces jours-là, Marie s'en alla, en grande diligence, 
au pays des montagnes. . . et salua sa cousine. Elisabeth, 
remplie de l 'Esprit-Saint, répète les dernières paroles de 
l 'ange: Benedicla tu in mulieribus, et a joute: El benedictus 
fructus ventris lui. C'est Jésus, le Messie, le Désiré des Nations, 
le Roi immortel des siècles, à qui tou t honneur, tou te gloire, 
tou te bénédiction... Quelle parole! Elle nous rappelle tous nos 
mystères. Que la salutation angélique est donc une belle 
prière.. . 

SANCTA M A R I A , M A T E R D E I 

La sainte Eglise, en disant (à Mar ie ) : « Mère de Dieu », 
dit tout ce qu 'on peut dire d 'une pure créature: Dieu, tou t 
puissant qu'il est, ne pouvai t l'élever plus hau t : Mère de 
Dieu! Marie est aussi notre Mère : Jésus nous l'a donnée au 
Calvaire: Ecce Mater tua... 

ORA P R O N O B I S 

O faisons cet te demande avec confiance. Si quelqu 'un 
doutai t , je lui dirais: demandez à ces pauvres, à ces malades, 
à ces infirmes. Allez à Lorette, Not re -Dame des Anges, 
Fourvières, La Salette, Lourdes.. . O Mar ie ! 

P E C C A T O R I B U S 

« Pauvres » n 'est pas dans le la t in : c'est le peuple qui dans 
sa philosophie naïve mais profonde a cru devoir associer, 
comme conséquence logique, l'idée de pauvreté à l'idée de 
péché. Qu'y a-t-il en effet de plus misérable que l 'homme 
pécheur, fût-il savant , prince, roi... Nous ne sommes tous 
que des mendiants du bon Dieu: Mendici Dei sumus (saint 
Augustin) . E t Mar ie : Refugium peccatorum. 

N U N C 

Le passé n'est plus, l 'avenir n 'est pas encore; ce mainte­
nant , ce moment fugitif, c'est le t emps des périls, de la lu t te , 
contre tous les ennemis du monde, démon, chair... De ce 
moment peut dépendre mon éternité. Ora pro nobis... 

E T I N H O R A M O R T I S N O S T R A E 

C'est le moment décisif: alors le démon redouble ses 
efforts pour nous jeter dans le désespoir. O Marie, priez, 
priez pour nous à ce moment terrible! Amen. 

[380] 



Principales dates 

1. — La vie du Père Frédéric, franciscain : 

Naissance: 19 novembre 1838. 

Baptême: 24 novembre 1838. 

Première communion: 1851. 

Ent rée au collège: 1852. 

Vêture franciscaine: 26 juin 1864. 

Vœux solennels: 26 décembre 1868. 

Sous-diaconat: 22 mai 1869. 

Diaconat : 7 novembre 1869. 

Sacerdoce: 17 août 1870. 

Aumônier militaire: 1870. 

Sous-maitre des novices: 1871. 

Supérieur du couvent de Bordeaux: 1873. 

Dépar t pour la Terre Sainte: 1875. 

Premier voyage au Canada : 1881. 

Arrivée définitive au pays : 1888. 

Fondat ion du Commissariat de Terre Sainte: 1888. 

Prodige des Yeux: 22 juin 1888. 

Fondation des Annales du Cap : 1891. 

Erection du chemin de la croix du Cap : 1896. 

Couronnement de Not re -Dame du C a p : 1904. 

Mor t : 4 août 1916. 

2. — Sa Cause de Béatification : 

Procès diocésain : 
1927-1929, aux Trois-Rivières; 
1930, en France et en Palestine. 

Perquisition des écrits: 1929. 

Procès à Rome: 1930-1937. 

Enquête trifluvienne de Non-Cul te : 1931. 
Ouver ture du Procès à Rome: 1939. 
Dispense: 1941. 

Let tres postulatoires: 1931. 
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Dispense du Procès de renommée générale de sainteté : 1941. 

Procès apostolique des ver tus : 
1946-1948, Trois-Rivières; 
1949, France et Palestine. 

Ouverture du tombeau : 13 janvier 1948. 

P R I È R E 

pour la béatification du Bon Père Frédéric 

0 Dieu, source de toute sainteté et tout bien, nous vous 
supplions de nous accorder la grâce que nous vous demandons 
par l'intercession de votre fidèle serviteur le Père Frédéric el de 
manifester ainsi sa sainteté, afin que VEglise puisse la proclamer 
d'une manière solennelle et authentique, pour votre gloire, ô mon 
Dieu, et la glorification de votre Sainte Mère qu'il a tant aimée 
au Cap-de-la-Madeleine. Ainsi soit-il. 

* N o u s d é c l e r o n s n e v o u l o i r e n r i e n p r é v e n i r l e s 
j u g e m e n t s d e l ' E g l i s e . V e u i l l e z c o m m u n i q u e r l e s f a v e u r s 
o b t e n u e s p a r l ' i n t e r c e s s i o n d u P è r e F r é d é r i c e t a d r e s s e r 
l e s d e m a n d e s a u s s i b i e n q u e l e s a u m ô n e s a u 

R. P. Vice-PostulateUr 
890. rue Saint-Maurice . 

Trois-Rivières 
Canada 

Imprimi potest : 
Hervaeus B L A I S , O . F . M., 

Vice. Prov. 
7 mai 1951. 

Nihil obstol : 
Honorius R A Y M O N D , S . J . 

Imprimatur : 
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auxiliaire de Montréal. 
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Mme Rocheleau Rouleau 
344. Vers les breots perdues . Abbé Georges Thuot 
345. Vers la compétence. R. P. Archambault. S. J . 
346. Lecteurs et Libraires 1 . P. P. Gay. C.S.Sp. 
347. Lecteurs et Libraires U . P. P. Gay. C. S. Sp. 
348. Jeunesse communiste internationale . E.S. P. 
349. Pour un dimanche chrétien.  

R. P. Archambault. S. J. 
350. Le Mouvement International catholique.  

Giovanni Hovoi* 
351. Qu'est-ce que la Bible? . . .Vézina. S.J. 

303. La Terre qui naît . R. P. Alex. Dugré. S. J 
304. Le foyer familial et la responsabilité des 

parents J -Omer Asselin 
305. Varennes agricole . . . Firmin Létourneau 
307. S. S. Pie Xll et la Papauté.  

Chanoine Alphonse Fortin 
308. L'Ordre Hospitalier de Satnt-Jean-de-Dteu.  

Maurice Ruest, S. J. 
309. Kar Lueger P. Coulet 
310. Justice pour la Pologne . Abbé L. Lefebvre 

et Dr J.J.McCann. M. P. 
31 1 . Le Canada, son passé, son avenir. 

Thibâudeau Rinfret 
312 L'Evolution de l'Action catholique ouvrière. 

Abbé Maxime Hua 
313. Bases essentielles de rUnionpanaméricalne. 

Guillermo Gonzalez, S. J. 
315. Journal de retraite . . . . Joseph Toniolo 
316. Centenaire de la conversion du cardinal 

NeWman . . . . Alexandre Dugré, S. J. 
317. Faut-il continuer la lutte contre le commu­

nisme ? E. S. P. 
318. La oérité sur l'Espagne. Mgr Pla y Deniel 
319. La Charité chrétienne . . Eugène Thérien 
320. Voix catholiques de l'Allemagne et de l'Au­

triche Episcopat 
321. Au pays de Jolliet Dollard Cyr 
322. Les œuvres pontificales de charité durant la 

guerre R. P. Cavalli. S. J. 
323. Les Sœurs de Saint-Paul de Chartres- en 

Gaspésie Abbé Pierre Veilleux 
324. Franco et F Espagne E . S . P . 
325. La première Sainte américaine.  

Luigi d'Apollonia. S. J. 
326. Cinquante ans de fournallsme catholique. 

E. S. P. 
327. La Bible. j Jacques Leclerc. O. F. M. 

Cotre livre. \ Léandre Poirier. O. F. M. 

328. Pour les bibliothèques publique*.  
G.-E. Marquis 

329. L'Etablissement des feunes J.-M. Gauvreau 

330. Dans les trois Amériques Chanoine Cardijn 

331. Regards sur T Allemagne occupée . . E.S.P. 

332. Les * témoins » a" une sottise .René Bergeron 

333. L'Apostasie des temps nouceaux.  
R. P. Desqueyrat. S. J. 

£ . P. Bernardin VerviÛe, Ô. F. M. 
353. La Hongrie dans l'étau de fer. . J. Navier 
354. L'Eglise de Chine . . . P. Mertens.S. J. 
355. Professionnels et culture classique  

Chanoine Lionel Grouix 
356. Le Jubilé sacerdotal de Pie XII  

R. P. Archambault. S. J. 
357. La dixième province du Canada. . E . S . P . 
358. Le Comité de la SurCloance française en 

Amérique Abbé Adrien Verrette 
359. Formation religieuse dans l'enseignement 

secondaire. . R. P. Fernand Porter,O.F. M. 
360. Cinquante ans à la Délégation apostolique  

R. P. Luigi d'Apollonia. S. J. 
361. L'Année sainte . R. P. Archambault, S. J 
362. Procédés actuels d'investigation de la 

conscience. . . . Joseph Géraud, P. S. S. 
363. Qu'est-ce qu'une Sœur Blanche? . . O. T. 
364. Jérusalem et les Lieux Saints . . E.S. P. 
365. Les valeurs humaines dans le domaine rural 
366. Auxiliatrices du Purgatoire  

Marie René-Bazin 
367. Pourquoi aimer le Moyen Age.  

R. P. Benoit Lacroix. O. P. 
368. Pourquoi une fédération des Sociétés Saint-

Jean-Baptiste . . . . Rodolphe Laplante 
369. S. Exc. Mgr Léger I. S. P. 
370. Paroisse el démocratie au Canada français 

. . . . . S. Exc. Mgr Maurice Roy 
371. ClaOer. émule de Xavier . Jean Genest, S. J. 
372. Marguerite Bourgeoys . S Exc. Mgr Léger 

373. Les Carrières—X. 

. . . . A.-J. Laurence et J.-A. Messier 

374. L'Éducation chrétienne . S. Exc. Mgr Léger 

375. La doctrine sociale de Léon XIII 

et de Pie XI . Joseph-P. Archambault. S. J. 

376. Haïti, pays catholique et français . I. S. P. 

377. Les Néo-Canadiens . . . René Gauthier 

378. Dans le sillage de Mère Bourgeoys. 

J.-Donat Duiour 

379. La oie religieuse d'après Pie XII. 
R. P. René Carpentier. S. J. 

380. Le bon Pire Frédéric  
O. Lamontagne. O.F.M. 

N . B. — Les numéros omis sont épuisés. 

Prix : 15 sous l'exemplaire. Abonnement (10 numéros par année) : $1.00 
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